
n» résolu* a i i p i ' i u t w a» * * -
«ai l Jeudi matin, u u f iléaauimul awae l'aa-

'avaatbl** générale qui « tra i t at tanlr t 
17 h. 

La S.l.A.M. décide U reprise 
du travail 

au coure de ton assemblée 
générale 

nblée général» des membre* du 
• U H s'est tenue à 17 h. l e secrétaire 

' m* l'sxposé dea détnarche» p m m u i n e a au 
coûta d» la Journée at daa entrevue* da 

' ta délégation arec M. Carie*. 
Après arolr donné lecture de plueleura 

télégramme» d* ermpsthle eitreaiée à la 
aaotlan HUoU» du 8.IA.M. par la Fédé-
ratloo française dea eyndleat» d'Ingé
nieur* dea houillère» de France, par la 
Fédération ardennala» de» Ingénieur» at 
par prusieurs groupement» rlmlLlre». le 

- bureau mit au» rol« l'ordre du Jour sui
vant qui fut adopté à l'unanimité par 
8M rois : 

e Le district de Lille du B.IAM.. réuni 
le 1S Janvier, décide de faire confiance a 
•on comité pour poursuivre son action 
jusqu'à l'aboutissement de ara revendlce-
tlona ; de reprendre le traraU 1* Jeudi l é 

' JanTler au matin, afin d'éviter à la elaaae 
ouvrière ta prolongation d 'un , ' •»*"»«?" 

. . pénible : de faire régner à ltotérleur d e . 
wlne» le respect de l'ordre et de 1™»»°-
rtré tout en »eff7raant de recréer une e t -
i n o p M r a de collaboration ». 

Une lettre de» ingénieur* 
" m% agent* àe mmUrUa au préfet 

du Nord 
L , .eoretalre général du B1AM. » ramla 

« « « • d , aprée-mldl. à M O j r t a j i u n . 
lettre dan» laquelle ta 8J..A.M. déclara 
qum maintient aon potnt de rue pour ob
tenir un arbitre dan» tou» le» conflit» du 
travail où U aara mêlé du fait d u n e 

• autre partie. Lee ingénieur» et «tant» dé 
maltrtaa prennent acte d* la promeaa» que 

. Vf Carte» taur a fait* d'Intervenir auprea 
daa oraaatamaa du travail pour que taure 

." droit» .oient reapecté» dan» ta. ualnee. Da 
tiennent à l'avertir que al l'un d entre 
eux ee trouralt maltraité de nouveau. 11» 
M trouveraient dan . l'obllanttori d* re
commencer ta mouvement de grève. 

Le point d» vue du S.l.A.M. 
L . Comité UHOU du SI.A.M.. dana un 

ccwununlqué ramla a ta P * - » - ' * " £ 
point de ta «ltuetlon du groupement et 
£ i i n g é n i e u r , en général dan . . c o n f l i t 
qui prend Un. H déclare que 1 s ^ " " * * . 
?art.raoua aa forma actuelle, un danger 
permanent pour t o u . l e . 1™*'»*» " ™T 
géntaur. et d e . agent, de mai tr l» . « « • 
mlu-te . déotare-t-U. que dana un conflit 
Ô T W » e r . ouvrier, e t employeur, au 
^ ^ o T a g e n t . de *?**** « ^ ^ J ? 
p u l - e n t , par ta vol . d'un arbitre. W « -
Sa- taur défona» propre dan . ta débat 11 
S i r n U ,'oppceer à ce qu'il en aolt autre
m e n t p T u W v r . « n act i o n p o u r obte
nir gain de oaua» dan . ta légalité. 

Le syndicat ouvrier a été avisé 
de la reprise du travail 

a là h M Carie» mandait le eserétalre 
<,„ eyndtcat ouvrier: celui-ci ****** 
officiellement de ta décision d e . I I I I I N 
«UmXàM. de la reprise du travail dans 
le» condition» prévue». 

L«» délégué» auront pour mleelon <*»-
vertlr ta pereonnel ouvrier intéressé e i 
tamrj. u t i l , afin que la remtae en état 
dumatér l e l et la oon»Mtutlon de» »toek» 
.o ient effectuée, tréa rapidement pour 
permettra a la totalité du pereonnel de 
reprendre ta travail. 

JLm Chambre syndicale patronale 

atture de ton appui 
le pertonnel de maîtrise 

La Chambre syndical» métallurgique de 
Lille et environ» nou» communique : 

« Le» membre» de la Chambre .yndloale 
patronale prennent act* de ta déctalon dts 
ingénieur, et . g e n t . de maltri»* de re
prendre leur» fonction» le 14 JanvleT. 11» 
l e . aaeurent de tout leur appui en vue de 
faire respecter l'autorité de» cadres a l'In
térieur de» entreprise»; 11» «engagent à 
le» mettre » même de faire entendre le» 
observation» qu'il» pourront avoir à pré-

-. «enter toutes le» fol» qu'il» seront m u en 
cause à l'occasion d'un différend relatif 
au travail; U» comptent sur tou». ingé
nieur, et agent» de maîtrise, employés 
et ouvriers, pour que le travail soit repris 
dans une- atmosphère de collaboration et 
de confiance réciproque. 

Une réunion de* technicien* 
cégétistes 

Le» membre, du Syndicat de» techni
cien» et assimilés (C.O.T.) ont tenu une 
réunion mercredi, à Lille, et ont voté 
l'ordre C'a Jour suivant: 

< Ils condamnant la grève déclenchée 
par une partie de la maltrlee par ordre du 
S l A i l ; regrettent que le» représentant» 
des organisations autre» que celle» adhé
rente , à la C.O.T. n'aient pas cru devoir 
répondre à l'appel lancé dan» la presse les 
Invitant à venir exposer leurs point» d» 
vue à rég*rd du conflit »ctuel de la mé
tallurgie; approuvent l'attitude de» »yndl-

' est» cégétlstea dan» ce conflit. » 

Les arbitres patronal 
et ouvrier 

reprennent leurs travaux 
"• La question préjudicielle vU-à-vl» de 
"l'arbitrage e*t réglé, pour l'Instant. En 
affet. l'Instruction des dossiers par le pro
cureur de ta République doit suivre son 
cours. 

U. Bourneton. arbitre ouvrier, avait pro
posé au préfet de faire table rase de* 
plainte, réciproque., mal» le» Ingénieur» 
et agent» de maîtrise refusèrent et t in
rent à ce que tout* la lumière fût faite 
•ur le* plainte*, fantalalstea. peut-êtr*. 
mal» scandaleuses portée* contre certain. 
d* leur» collègue*. 

n re»t» maintenant a u . deux arbitrée. 
MM. Arbel pour le» patron», et Bourneton 

! pour le» ouvrier», à préciser ta rele de» 
^-«léléguès d'usine» et délégué» syndicaux, 
—«régler le» convention» collective» »vec le* 

'additif . vl»ant le» apprenti», le» dèclassc-
mente et cls»»lflc»tlon* p.r catégories avec 
le* »»l»ire» mlnlma: enfin, trancher la 
question de l'augmentation générale dea 
salaires. 

JEUDI 14 JANVIER 1937 ; 

Ouvriers boulangers 
et porteurs de pain 

ont fait, mercredi, 
une grève de 24 heures 

Les patrons et les coopératives 
leur ont accordé satisfaction, 

sauf les deux coopératives... socialistes, 
la Poix, de Roubaix et l'Humanité, de Wattrelos 

(Ph du J de Rx ) 

LU CARCANS BOL'LANCERS SORTANT DE LA RÉUNION A LA BoCF.SE DU TRAVAIL. 

De» pourparlers ont eu lieu, ces der
niers temps, entre le* patron* boulangers 

ta* directions d* coopératives d'une 
part, et ta* garçon, boulanger, et por-

» de pain d'autre part, an rue de 
l'augmenattlon de» salaire, et d* l'appli
cation dea 40 heure*. 

Le syndicat de l'alimentation de Rou
baix avait réuni mardi soir. * la Bourse 
du Travail, lea Intéressés, ainsi que nos 
lecteur* le savant. 

Ml» au courant de ce» pourparlers et 
voulant protester contre ta lenteur de» 
patron* a donner satisfaction à leur per
sonnel, tae ouvriers décidèrent, au cours 
de cette réunion, de faire une grève Ce 
34 heure» 

Notons cependant aile quel •••-« e-»—-
.vatant accordé a leur, ouvriers l'aug
mentation demandée. 

Environ deux cent» ouvriers ont ;té 
atteints par le mouvement Aucun inci
dent ne s'eat d'ailleurs produit au cour, 
de cette Journée de protestation. 

noter que le» assisté* du Bureau de 
Bienfaisance, dont la boulangerie fait 
distribuer chaque Jour environ 2-700 kilos 
de pain et ont été privée de leur « boule » 
Journalière. 

Le* deux coopérative*... tocialitte* 

retient en grève 
Vers 1S h., à la Bourse du Travail, 78, 

boulevard de Belfort, les gréviste» d'un 
Jour ont tenu une réunion. 

Au bureau ae trouvaient MM. Jean 
Renno, Leurldant, secrétaire du syndicat 
de l'alimentation, et Berthe. 

Ce dernier fit part aux cent cinquante 
gréviste* réuni*, d e . entrevue» qui ont eu 
Heu entre le» délégation» ouvrière et pa
tronal*. 

Tous les patrons boulangers accordent 
l'augmentation de 10 % à taur person
nel Seule*, lea coopératives « La Paix », 
de Roubaix. et < L'Humanité », de Wat
trelos. refusent toute augmentation Ce 
salaires. 

M. Leurldant mit le» ouvrier» au cou
rant d'une entrevue à la Préfecture, puis, 
a main» levées, les gréviste* décidèrent. » 
l'unanimité, de reprendre le travail au-
Jourd nul, sauf à s La Paix » et à « L'Hu
manité », coopératives socialistes. 

Indiquons que la première de ces deux 
coopératives emploie huit ouvriers et neuf 
livreurs. 

Pour permettre aux ouvriers restant en 
grève de soutenir leurs revendication*, 
leurs camarades se cotisèrent. 

- » JOURNAL DE ROUBAIT t— 

En Espagne 
(SUITE DE U PREMIÈRE PAGE) 

« Je suta ent ièrement satisfait dea ré
sultats que noua avon* obtenus Jusqu'ici. 
Je vais, d'ailleurs, TOU* donner un détail 
dont l'intérêt ne TOUS échappera certai
nement pae. Alors que nous ne nous 
ét ions maintenus dans la Cité univer
sitaire que par le sacrifice d'une troupe 
que je suis bien placé pour qualifier 
dnérolque.durant les deux derniers Jours 
nous n'avons eu qu'un seul blesse. Cela 
•'explique par le fait que les rouges ont 
été déloges de leurs positions d'où lia d o 
minaient ta Cité e t la Casa dcl Catnpo. 
C'est nous, maintenant , qui sommes 
maîtres des hauteurs qui se se trouvent 
au nord-ouest de la capitale. J e puis 
vous dire que tout marche au mieux et 
que la guerre d'Espagne est entrée députa 
quelques Jours dans sa phase la plus 
importante. » 

Un colonel et quarante-six 
miliciens 

passent aux nationalistes 
Avila. 13 Janvier. — La nuit dernière, 

devant Vlllartueva del Pardlllo, un co lo 
nel de l'armée gouvernementale e t 46 
mil iciens sont passés dans les l ignes n a 
tionalistes. 

LES RÉPERCUSSIONS 
INTERNATIONALES 

Le produit de plusieurs mines 
exploitées 

par des compagnies anglaises 
en Espagne 

est réquisitionné 
par les autorités de Burgos 

et vendu à l'Allemagne 
Londres, 13 Janvier. — Le gouverne

ment britannique a reçu de ta compa- M o n I o î n * sT'trouvalt btan le" 31 Janvier 

Les experts ont confronté 
l'amnésique de Rodez 

avec les familles 
qui le revendiquent 

Il rétulte de document* vertét 
au dottier 

que < Vinconnu vivant » 
t'appellerait Octave Monjoin 

Rodez, 13 Janvier. — Anthelme M a n -
gin, l'amnésique de Rodez, et toutes les 
personnes qui assurent le reconnaître 
comme un membre de leurs familles 
respectives, disparu pendant ta guerre, 
ont é té confrontés mardi par les experts 
à l'hôpital Henrl-Roussel le . 

M"* Lemay, des Deux-Sèvres , conva in
cue d'avoir retrouvé son mari, et M. 
Monjoin. qui croit être en présence de 
son frère, ont fait plaider chacun leur 
thèse par les avocats désignés. 

Le Jugement des experts qui « attr i 
buera » Anthelme Mangin à l'une des 
familles qui le revendiquent, sera déposé 
dans un mois. 

U n des documents remis aux experts 
par l'avocat de M. Monjoin est vérita
blement sensationnel . Il s'agit d'une 
lettre adressée récemment à M. Edouard 
Herriot en qualité de maire de Lyon, par 
ta direction de l'asile de Bron. 

D a n s cette lettre, le médecin déclare 
que Jamais l'amnésique n'a été décou
vert errant sur un quai de ta gare de 
Lyon-Brotteaux. 

A l'entendre, l 'énorme dossier aurait 
pour base une légende, un racontar. Le 
psychiatre explique que, le 31 Juillet 1918, 
l'hôpital a l lemand de Kœnlgsberg lui a 
envoyé un < dément précoce » présen
tant une fracture de la Jambe droite. 
Ni a Contence, ni à Bellegmabde, ni a 
Lyon, surtout, le malheureux n'est des
cendu du train, son vagon s'achemlnant 
directement sur Bron, où il a été Immé
diatement hospitalisé. 

Amnésique, le malade ne put Indiquer 
son nom. Mais la famille Monjoin ayant 
pu, en 1929, faire la preuve qu'Octave 

L'horrible assassinat 
du petit Mattson 
L'autopsie a recelé 

que l'entant était mort 
dans des conditions atroces 

L a p o l i c e c a n a d i e n n e 

a a r r ê t é - d e u x s u s p e c t s 

Selon le Journal < San Francisco 
Chronlcle », l'autopsie d u cadavre du 
petit Charles Mattson a relevé que la 
victime a d'abord été poignardée dans le 
dos, presque de part en part, sans que 
les organe* vitaux fussent touchés, puis 
achevé d'un coup violent à ta tète . 

Le ravisseur a 60 enterrer le corps 
dans le sable avant de le transporter à 
Everett-

La mort remonte à six jours. 
La victime fut nourrie avec des al i 

ments grossiers et Juste assez pour l'em
pêcher de mourir de faim. 

On a Infligé à l'enfant des traitement.; 
effroyables et l'autopsie semble établir 
que le criminel était un anormal. 

D'autre part, on apprend de Grand-
Forks (Colombie britannique), que la 
police montée a arrêté deux hommes 
armés qui avaient pénétré e n territoire 
canadien, venant des Etats -Unis , dans 
la nuit de lundi. 

On suppose que les deux h o m m e s ont 
Joué un rôle dans l 'enlèvement et l 'assas-
pinat du petit Charles Mattson, à 
Tacoma. 

D e toute façon, une demande d'extra
dition des autorités américaines est 
attendue Incessamment. 

DERNIÈRE 
HEURE 

Le général Gcering a été reçs 
à ton arrivée à Rame 

par M. Mussolini 
Borne. 13 Janvier. — M. Mussolini. 1» 

comte et la comtesse Clano, plualeur» mi 
nistres et sou» secrétaire» ont n o n à ta 
gare de Ternlni. le général Ooerlng e t 
Mme Ooerlng qui sont arrive* à 33 h. 15. 

L'arrivée du train a été ssluée par ta* 
hymne , nationaux. La rencontre du due* 
et du ministre de l'Air allemand a été 
très cordiale. 

Après avoir passé en revu* ta compagnie 
dp» grenadiers qui rendait lea honn lura, ta 
général, accompagné du duo*, a été con
duit à la asile royale, où ont «u l ieu la* 
présentation*. 

Puis, dan» une première automoMta dé
couverte, ont pris place le général Ooe
rlng et le comte Clano, suivi* d'un* *•-
oor.de voiture où sont montés Mm* Ooe
rlng et la oocnteeae Edda Clano. 

Le duce s'éloigna de aon côté e n com
pagnie du secrétaire du parti faclat*. 

VOICI QUE L'ON REPARLE 
DE GLOZEL 

Ce fameux gitement 
aurait de* origine* phénicienne* 

Moulins, 13 Janvier. — U n fait n o u 
veau concernant l 'authenticité du gise
ment de Glozel. dont on a tant parlé, 
vient d'être révélé par le docteur Tardif, 
domicilié à Foumois . 

Ce dernier a réussi à réunir une 
collection d'objets paléolithiques qui 
furent mis au Jour dans un gisement 
important situé dans les communes de 
Villeneuve-sur-AlUer et de Bagneux, 
arrondissement de Moulins. 

Le docteur Tardif a découvert de n o m 
breux objets curieux et, ce qui ne m a n 
que pas d'Importance, les outi ls qui ont 
servi à les fabriquer. En les étudiant, il 
a trouvé, dans un traité d'Histoire un i 
verselle du président de Thou, qui vivait 
sous Louis XIII , un document appelé & 
Jeter un certain Jour sur l 'authenticité 
du gisement de Glozel 

L'écriture mystérieuse des briques gra
vées de Glozel serait celle qui était util i
sée par les Phéniciens, Intrépides nav i 
gateurs. 

Le docteur Tardif conclut que € tou
tes les absurdités écrites à propos de 
Glozel sont réduites à néant , et que 
M. Emile Fradln, auteur des découvertes 
sensationnelles, ainsi que le docteur 
Morlet. de Vichy, doivent être mis c o m 
plètement hors de cause dans ce débat. » 

Une grève dan* une filature 
à Halluin 

lu bobi««o»es ayaat .bandoBBé 
la travail, 

tas aatraa carrier» aoat astreiats 
aa chômai. 

rouT protestât- contre rembauchag» 
d'un* nouvelle ouvrier*, alors qu* d'au-
tra* chômeraient, la* 35 bobln.u*** d* ta 
Stator* d* MM Dufour frère*, chemin 
d* LlnaeUe». à Halluin. M sont misas an 
grèv* mardi matin, forçant au chômag» 
ta. autre* ouvrier* et ouvrier*., au nom
bre de l i s . 

MM. Dufour. de taur côté, affirmant 
qu aucun* ouvrier* de ta catégorie en 
cause n'a chômé députa plualeur» mol*. 
Quoiqu'il en soit, on espar* que ce conflit 
sera de courte duré*. 

Un* réunion des grévistes a été tenue 
mer dan* l'apré* midi, à 18 h . à la BOUT-
at du Travail. BU* n'a toutefois donné 
aucun résultat. 

MORT DU ROMANCIER 
MICHEL CORDAY 

U romancier Michel Corrtay est mort 
subitement mardi, * cawbonnea, dans 
• T o n n e , où U s'était retiré 

Les co-inculpés du sénateur 
socialiste Morizet l'accablent 

dans leurs déclarations 
Paris, 13 JanTler. — M"» Guy Husson 

Jean-Charles Legrand, avocats d* 
rentrepreneux Livernet, impliqué avec 
M. Morlaet, sénateur-maire socialiste de 
Boulogne, dans l'affaire des 100.000 frs 
versés par les époux Recule, marchands 
de bols, ont remis à M. Normand. Juge 
d'Instruction, un mémoire dans lequel 
ils déclarent leur cl ient ent ièrement 
d'accord avec l'entrepreneur Penaud, 
lui aussi Inculpé. 

M. Penaud, au cours de ses Interro
gatoires, a déclaré que M. Morlaet était 
bien le destinataire des 100.000 francs 
et avait été parfaitement au courant 
des tractations et du versement fait 
par ta receveur municipal de Boulogne. 

MM. Liverne et Penaud ont précisé 
qu'ils ont vu plusieurs fols M. Morizet 
au sujet de cette affaire et que ta séna-
teur-marre devait recevoir 88.000 francs 
à son retour de ContrexevUle Les avo
cat* demandent a u Juge de prescrire 
dea confrontations afin de préciser ces 
divers points. 

Le Jute d'Instruction a Inculpé de 
complicité de trafic d'influence MM. Q e -
rycke. Penaud, Livernet e t Brenot. Tous 
quatre éta lent déjà, c o m m e on sait, i n 
culpés de vol et complicité. 

L'AFFAIRE 
DE TRAFIC D'ARMES 

DE CHIMAY 
M. Frettard, chef de la Sûreté 

de Lille, t'ett occupé hier 
Charleroi et à Momignie* 

de Vinttruction de cette affaire 
Bruxelles, 13 Janvier. — n y a quelques 

Jours, ta gendarmerie de Ohlmay par
venait à saisir une auto transportant une 
dizaine de mitrail leuses anglaises au m o 
ment où el le allait franchir la frontière 
française. D'autres mitrail leuses furent 
encore découvertes dans un bois. Au
jourd'hui, on déclare dans la région de 
Charleroi que cette affaire pourrait bien 
réserver des surprises. 

Quatre personnes arrêtées: J e a n - B a p 
tiste T o u c h a n t e t son flls, sujets f ran
çais, originaires de Cambrai, mai s domi
ciliés à Charleroi ; Sldonie Régner et 
Franz Wyns, ces deux derniers de Chl -
may. ont comparu hier, devant la C h a m 
bre du Conseil de Charleroi, qui a con
firmé leur mandat d'arrêt pour un mois. 

Quant au chauffeur de l'auto t rans 
portant les armes, qui avait réussi a 
prendre la fuite, U a été Identifié ; c'est 
un n o m m é Raymond Juheg. demeurant 
rue du Fort, à Charleroi, mais résidant 
à Jeumont , e n France . Au début de l 'en
quête ont avait cru que les armes éta ient 
dest inées à des organisations politiques 
en France. On semble plutôt supposer 
maintenant que ces envois é ta ient dest i 
nés à l'Espagne. 

On observe dans les mil ieux Judiciaires 
belges la plus grande discrétion sur cette 
affaire, au sujet de laquelle M. Fressard, 
chef de la sûreté de LUie. est venu mardi 
en Belgique, n a tout d'abord e u un e n 
tretien avec M. Mahaux, procureur du 
roi à Charleroi, puis U s'est rendu à Mo
mignie». village de la frontière belge 
non loin de Ohlmay, où 11 a procédé à 
l'interrogatoire de la veuve d'un doua
nier n o m m é Bezee, qui aurait été sol l i 
citée par un douanier français pour pas 
ser des armes en France . L'instruction 
continue, mata on l»more toujours la pro
venance de ces armes de contrebande. 

Le second fils du Duce, 
VIttorio Mussolini 

va se marier 
Rome. 13 Janvier. — Lea bruits oui 

circulaient depuis quelque temps ae pré
cisent : VIttorio Mussolini épousera 
bientôt une Jeune fine de Milan, qui 
est une de se s amie* d'enfance. 

On parte du 6 ou du • février. 
Se lon ta désir de M. Mussolini, le 

maria*» aurait l ieu à Rama, dana ta 
petite église Saint -Joseph où fut mariée 
H 7 a oueique* années sa fitte Sdda, 
avec la eornte Clano. 

On dit que le v o y a t e de noce* est 
prévu pour Hollywood, car e n sai t que 
VIttorio MuaaoUnl est Journaliste e m é -
matofraphlque-

— ata faisant maenla* arrière dan» l'obs
curité, un» looomotrv» a tué h u i t ouvriers 
qui taavaUtatant * ta réreotionj4e» voie» 
dan. ta désert de Monav*. pré» de Le* 

Trente candidats 
se disputent la succession 

de sir Bazil Zaharoff ! 
New-Orléana. 1S Janvier. — La liste de* 

candidat* à ta tuccesslon du multlmU-
llonnslre sir Basil Zaharoff comprend dé
jà trente personnes Un nouveau nom 
vient de s'y ajouter, celui de Richard Chs-
chatl, vendeur dans une maison de l in
gerie, à Bâton-Rouge, âgé de quarante-
deux ans, qui déclare être neveu de air 
Zaharoff. M. Chachatl est ta quatrième 
de* « parent* inconnu* » qui réclament 
leur part d* l'héritage fabuleux laissé par 
l'industriel aux deux fille* de aa femme, 
les trois autres étant Byram Barnett Za
haroff, Gtyram Barnett Zaharoff et le* 
seeura grecque* Zaharopoulos 

Byram Barnett Zaharoff, vieux cordon
nier de eolxante-«lx ans. prétendait être 
1* fil* d* sir Zaharoff. Les deux sœurs 
Iphlgénle et Melpoméne Zaharopoulos af
firment avoir droit à une parti* des mil
lion* laisses par ta fabricant d* canon*. 
Ce* deux soeurs ont annoncé taur Inten
tion, dan* ta es» où «lie* auraient gain 
d* eau**, d* donner taur part d'héritage, 
l'un* au gouvernement grec, l'autre t 
l'Etat turc. 

a» 

gnie du Rio Tinto et de ta Sulphur And 
Copper Company de Glasgow, un rap
port confirmant les informations selon 
lesquelles le produit de 1 exploitation de 
ces mines s i tuées dans la région de 
Huelva est réquisitionné par les auto 
rités insurgées et vendu ensuite à l'Alle
magne. 

Le gouvernement britannique, déc la-
re - t -on dans les milieux officiels, suit 
at tent ivement la situation. Aucune m e 
sure n'a encore été décidée. On ajoute 
qu'une compagnie française se trouve 
dans la m ê m e situation. 

Le général Franco rejette 
sur les gouvernementaux 

la responsabilité 
du bombardement de l'ambassade 

de Grande-Bretagne à Madrid 
Londres. 13 Janvier. — Le gouverne

ment britannique a reçu des autorités 
de Burgos une note répondant à la pro
testat ion qu'il avait envoyée contre le 
bombardement de l 'ambassade de G r a n 
de-Bretagne à Madrid. 

Dans sa réponse, qui est datée du 10 
Janvier, le général Franco déclare que 
l'aviation rouge doit être tenue pour 
responsable de l'Incident et affirme l e 
nouveau son Intention de respecter la 
zone de sécurité qu'il a lu i -même fixée. 

Le croiseur « Kœnigsberg » 
a remis en liberté l'équipage 

du « Marta-Junquera » 
Madrid, 13 Janvier. — On m a n d e de 

GIJon : 
Le 12 Janvier, à 10 h. 30, l'éqffulpage du 

navire < Marta Junquera >, fait prison
nier par le croiseur a l lemand c K œ n i g 
sberg» , le 3 Janvier, pendant son voyage 
de Bilbao à Santander, a é té remis sa in 
et sauf aux autorités espagnoles du petit 
village de Lastres. 

L'équipage a été amené sur trois ca 
nots du c Kœnigsberg» , qui avait fait 
escale à deux cent s mètres environ de 
la céte ; tas h o m m e s de l'équipage 
étalent accompagnés de quelques 
clers a l lemands. 

Les habitants du petit vil lage ont 
poussé des cris d'enthousiasme e n aper
cevant les marins espagnols. Finalement , 
les Al lemands sont partis e n faisant le 
salut fasciste, tandis que les Espagnols 
saluaient avec le poing levé. 

Un des officiers a l lemands a pris quel
ques photographies de ta scène. 

Le Portugal a répondu 
favorablement 

à la nots anglaise relative 
à la non-intervention 

Londres, 13 Janvier. — Le gouverne
ment britannique a reçu de son ambas 
sadeur a Lisbonne un résumé de ta ré
ponse faite par le gouvernement aux 
problèmes de non- intervent ion. 

Bien que les mil ieux diplomatiques ne 
donnent pas d'Indications exactes sur 
le contenu, ils déclarent d'ores et déjà 
que cette réponse est très sat isfaisante 
et doit contribuer ut i lement au succès 
des négociat ions en cours. 

On espère que les gouvernements de 
Rome et de Berl in répondront dans le 
m ê m e sens, mai s aucune Information 
n'est encore parvenue sur ce potnt des 
deux capitales. 

Vingt-deux tonnes d'or espagnol 
sont expédiées 

à la Banque de France 
Marseille. 13 Janvier. — Le cargo 

« T r a m o n t a n e » , venant d'Allcante, 
débarqué à Marseille, s u mole O, 33 
tonnes d'or expédiées par les gouverne 
mentaux espagnols i la Banque de 
France. 

M. Blum rentre à Paris 

S a t n t - R a p h a a . U Janvier. — Mer 
credi, à 14 h.. M. Léon Blum es t parti 
par la route pour Marseflle. d'où 11 est 
reparti pour Farta par 1* rapide de 
31 h. 33. n arrivera à Farta Jeudi ma. 
t in à » h. 

EN CHINE 

Les troupes communistes 
menaceraient Lang Tcheou, 

capitale 
de la province de Kan Sou 
Changhal , 13 Janvier. — On m a n d e de 

Lo Yang que d'importants détachements 
de troupes communiâtes a l lant vers le 
sud o n t occupé P i n g Liane , dana l e K a n 
Sou oriental, à 390 kilomètres a u nord-
ouest de S lan Fou. 

Trois mille communis tes avanceraient 
Ter* Lang Tcheou. capitale du K a n Sou. 

— a Btarnal. Bn**ne Des»«ers«a, soldat 
au s> d'artillerie. »'eet Jeté d» la fenêtre 
de ta 
s'est tué. 

1918, à l'hôpital de Kœnlgsberg, ou il 
at tendait son rapatriement, la preuve de 
son Identité serait maintenant certaine 
Anthelme Mangin serait Octave Mon
join. . , 

Que vont décider maintenant les 
experts? 

Un détraqué tire 
sur le supérieur du collège 

de Rumilly (Savoie) 
Annecy. 13 Janvier. - Mardi aolr vers 

21 heure», à Rumilly, le chanoine Janln, 
supérieur du collège, a été victime d'un 
attentat de la part d'un de sea ancien» 
élève», ta nommé Franco!» Beauxul». 24. 
an», originaire d'Annecy. 

Dans la eotrée, celui-ci s'était présen
té à l'établissement et avait demandé s 
voir le supérieur qui s* trouvait absent. 
S'étant posté près de la porte d'entrée. 11 
attendit l'ecclésiastique et. à son arrivée, 
tira sur lui un coup de revolver qui 
l'atteignit s u côté droit. 

La gendarmerie, dont la caserne est 
située non loin de là, vint arrêter l'in
dividu. 

Mandé en h»te. le docteur Baud donna 
les premiers soins à la victime, et unn 
heure plus tard, le docteur Cléret. <io 
Chambéry. pouvait procéder à l'extraction 
de la balle qui. heureusement, n'avait 
atteint sucun organe essentiel. 

Beauxul» n'a manifesté aucun regret 
de son acte. Il ne parait pas posséder tou
tes ses facultés mentales. 

Une artiste américaine 
est trouvée assassinée 

dans sa baignoire 
New-Vork. 13 Janvier. — U n e artiste, 

Mrs Mary Harnet Case, célèbre par sa 
beauté et son élégance, et très connue 
dans les milieux artistiques et l ittéraires 
américains, a été trouvée morte dans sa 
baignoire. 

Mariée à un h o m m e d'affaires, qui est 
président de l'Association des hôteliers 
new-yorkais , Mrs Case vivait dans une 
de ces Immenses résidences modernes, 
où des centaines de personnes entrent 
et sortent à longueur de Journée. 

Mardi, vers 18 heures, comme son mari 
ne pouvait aller la retrouver, 11 té léphona 
à son domicile. 

Ne recevant pas de réponse, inquiet, 
il rentra chess lui et découvrit le cadavre 
de sa femme, ent ièrement plongé dans 
la baignoire et portant une large bles
sure a la tête. •" 

D e nombreuses traces de lutte font 
supposer que la vict ime a dû opposer 
une résistance farouche à son agresseur. 

U n indice permettra peut-être de dé
couvrir l'assassin, car la victime tenait 
dans son poing crispé une mèche d -
cheveux noirs. 

Deux portefeuilles et divers bijoux ont 
été emportés par l'assassin. 

On croit donc que Mrs Case a été la 
victime d'un cambrioleur qui, se voyant 
découvert, n'a pas hésité à supprimer 
un témoin Imprévu. 

-—*> 
Le fils de l'ambassadeur 

d'Allemagne à Paris est tué 
dans un accident en Silésie 
Berlin, 13 Janvier. - Le comte Welc -

zek ambassadeur d'Allemagne à Paris 
est arrivé à Berlin, d'où U es t reparti 
pour la Silésie où son fils a été victime 
d'un accident mortel. 

Si l'Allemagne obtenait 
des colonies, 

le Japon demanderait 1 son tour 
i être admis à la redistribution 

Toklo, 13 janvier. — Le» milieux d u 
ministère des Affaires étrangères, com
mentant les revend lestions allemand**, 
soullirnent que l'octroi au Reich d'avan
tages coloniaux de la part d'outre* puis
sance* pourrait entraîner une modifica
tion radicale de la politique étranger* Ja
ponaise, car 11 Justifierait une demande 
du Japon tendant à une redistribution 
des colonie», sources de matière» premiè
re*. 

Nouvelles sportives 

La grippe continue de sévir 
en Angleterre 

Londres, 13 Janvier. — Le ministère de 
la Santé publique annonce que l'épidé
mie d'influenza s'étend actuel lement du 
sud de l'Angleterre vers le nord et 
l'Ecosse. 

Au cours de la semaine dernière, 768 
cas mortels ont été enregistrés dans 122 
grandes villes, représentant au total une 
population d'environ 21 millions d'habi
tants contre 325 au cours de la semaine 
précédente. 

La plupart des vict imes sont des per- a l n g ouvriers ruraux 
sonnes âgées et il est difficile de dire si 
l'épidémie a atte int son max imum. 

CYCLISME-

U S SIX JOURS DE BRUXELLES 
Ce»t en plu» grand nombre qu* la» 

spectateurs se sont rendus mercredi au 
Palais des Sports de Bruxelles. 

La course a été très snimée pendant les 
sprints de 17 h. qui ont été gagne* par 
Ouerra. Raes. Seynaeve, Lapéble. Aert* e t 
Sctloen A l'Issue de ces sprint», trol» 
équipe» se partageaient le commandement: 
Schoen-Deneef. Aerts-Debruyoker, Vaa 
Bu?renriout-Van Vlockhoven. 

Jusqu'aux sprint» de 30 h., enlevé» par 
Kaers. Martin, Deenetf, Brsspennlnckx, 
Schoen et Wambst. le seul Incident méri
tant d'être signalé est l'abandon de Gérard 
Debaete; celui-ci attendait depuis Un Jour 
un équipler en remplacement de l'Allemand 
Hurtgen. 

Entre 30 et 23 h., le» chasse» ee succé
dèrent sans Interruption et le classement 
fut fréquemment modifié. Les Bruxellois 
Van Buggenhout-Van vlockhoven furent 
d'abord au commandement, pul» 11» furent 
remplacé» par Sohoen-Deneef. Olmo-Ouerra 
et Raes-Croomen. Ce fut ensuite au tour 
d'Aerts-Debruycker d'émerger du lot. Vaa 
Vlockhoven-Van BugRenhout le» rattrapè
rent ensuite. Le» Hollandais Van Kempen-
Braspcnnlckx furent ensuite les leader» 
éphémères avant que Aerts-DebruTCker. re
marquables de brio, repassent seul, au 
commandement. Il y eut quelques chutes 
et trois équipes: Ouerra-Olmo. Seyneeva-
Naye. Degreef-T&yasen. furent neutrall**** 
pendant une demi-heure.. 

Les sprints de 23 h. furent «acné» par 
Mersch. Olmo. Stabelberg et Naye et. a 
minuit, le ciassem-nt était 1» suivant : 

Aerts-Debruycker. 105 pointa, »y»nt . o u 
vert en 49 heures 984 km. A un tour: 
8choen-Deneef. 137 pts: Ouerra-Olmo Se 
pts: Van Butnrenhout-Van Vlockhoven, M 
pts; La-péble-Dayen. 25 pts. A deux tour*: 
Van Ksmpen-Braapennlnckx. 30 pu . A 
quatre tours: Kears-Verhaegen. 87 pts; 
Vroomen-Raes. 31 pts. A cinq tours: Bru-
neau-Wambst. 81 pts: A six tours: Falck 
Hansen-Plémonte*!. 80 pts: Seynaeve-Nav*, 
40 pts. A neuf tours: Oegreet-Thyasen, 7* 
pts: Smets-Mirtln. 34 pts: A dix-neuf tours-
K^rsch-Stavelbers. 51 pts. A vingt-deux 
tours: Huts-Schepers. 9 pts. 

LA TENTATIVE DE RAID 
LONDRES-LE CAP 

DE L'AVIATEUR BROOK 

L'aviateur anglais avai t atterri 
dans l'Oise, mardi 

Paris, 13 Janvier. — L'aviateur anglais 
Brook, dont on était sans nouvelles de 
puis son départ de Marseille a atter-i . 
mardi, en raison de la brume, sur le 
territoire de Roquencourt (Oise) . 

—__ « 
On arrêts à Paris 

deux repris de Justice, 
cambrioleurs récidivistes. 

dent l'un avait falsifié, en 1933, 
un billet gagnant ' 

do la Loterie nationale 

Paris . 13 Janvier. — Mardi après-midi . 
deux repris de Justice ont été arrêtés, 
alors qu'ils venaient de cambrioler l'ap
partement de M. Lecoy, épicier, 205, rue 
Ordener. 

Ce sont René Paunlères, âge de 28 ans. 
ouvrier bijoutier, demeurant 114, rue de 
Clignancourt, deux fois condamné, et 
René Malgouzou, âgé de 27 ans, sans do
micile fixe, trois fois condamné. 

On a saisi sur eux un attirail complet 
de cambrioleur ainsi que des bijoux et 
une s o m m e de 8.000 francs qu'ils ve 
naient de dérober. 

Interrogés, Os ont reconnu tas falt*. 
n a été établi , d'autre part, qu'outre 

divers cambriolages commis par eux 
dans les 1 " e t 2* arrondissements, l'un 
des malfaiteurs, Faunlères avait tenté 
de toucher e n 1933, un billet falsifié de 
ta Loterie nationale gagnant un mill ion. 

Les deux malfaiteurs ont été envoyés 
au dépôt. 

L* pel le . Italienne a découvert à Milan 
un» officine où des Français dont l'Identité 
n'» pa» encore été établie collaboraient à 
1» fabrication de faux billet* d . muta f r a n c 

On fusille à Pékin 
cinq consommateurs d'hiroïno 

pour inaufursr la campafns 
eontro les stupéfiants 

Pékin, 1S Janvier. — Pour ta* début» 
d* ta campagne contre ta* stupéfiant* en 
Chine du Nord, cinq cocaammateurs 

n a u ' t e - a . ' n î n S x o V t r T S « ^ ^ » t " e * f u i t a . . W k n T £ p ^ s'a..* - ^ - a v l o n J e e U n . aux tore*, g o » . 
naut* a» vu»*» • » » » _ _ . a i i e n loué* oonatderebta. I vernem*ntata* eepegnotae. 

A la Chambre départementale 
d'agriculture du Nord 

Le Bureau de la Chambre d'agriculture 
du Nord s'est réuni hier, à 9 h. 30. eou» 1. 
présidence de M. d'Hespel. • . 

Un projet de loi réglant les rapporta 
entre producteurs «gricoles. commerçant» 
et industriel., par la conclusion de con
ventions collectives; la réforme des finan
ces départementale» et locales; le» Jar
dins ouvriers ruraux: le» syndicat* de 
contrôle laitier; le déclassement du tron
çon de ligne Cambral-Axolngt; les bour-
™ d'enseignement sgrlcole. ont suoceaal 
vement retenu l'attention du Bureau 

Un vœu. tendant a sasurer sux culti
vateurs 1» main dœuvre spécialisée qui 
lui fait de plus en plu» défaut, a et* 
adopté, et « r a remis I M. le Préfet du 

°Les modalités de la participation de 
la Chambre d'agriculture à l'Expoalt.on 
de 1937, ont été examinées et mises au 
point Un projet a été précisé. « * • • * > * 
Jn relief l'Importance et la variété des 
productions agricole, de la région du Nord, 
tant au Centre rural qu'au Centre ré
gional. 

Enfin, le Bureau s'est occupé de nou
veau de l'Importante question de l'appli
cation de» allocation» familiale» en agri
culture Il est nécessaire que cette appU-
catlon soit assurée; mais d'autre psrt, 
U faut que les charge» qui en résultent 
pour la culture ne dépassent pas le» pos
sibilité» matérielle» de ceUe-<l; enfin. U 
est équitable que tous le» travailleurs de 
la terre bénéficient des allocation» fa
miliale». En conséquence, le vœu «ulvant. 
qui renouvelle en «ubstance de» vœux 
déjà antérieurement exprimé». » été adop
té : 

s La Chambre d'agriculture du Nord 
tenant un compte équitable à la fols des 
intérêt» dea ouvrier» et de ceux de» e m 
ployeurs, est d'avis < ue la charge a impo
ser * ceux-ci ne dépassa p u 3.30 % et 
que ta «urplu» «oit «upportè par l'Etat. 
ainsi qu'il a été procédé pour l'applica
tion des assurances sociale, en agricul
ture; 

> Elle demande, en outre, que les allo
cation» familiale» «oient accordée» à tous 
les travailleur, de la terre, employeurs 
comme employé* » 

L'ordre du Jour étant épuisé, ta séance 
a été levé* à 11 h. 

» 
Un avion hollandais atterrit 
à l'aérodrome de Méaulte 

(Somme) 

Il a été retenu par le* autorité* 

car on ignore ta destination réelle 
Mercredi après-midi, un svlon hollan

dais -a atterri a l'aérodrome de Méaulte. 
Après avoir garé aon appareil, ta pilote se 
rendit à Albert où U prit ta train à desti
nation de Paru. Son appareil fut gardé par 
des gendarmes Jusqu'au moment où 1. 
eommlaaalr. spécial d'Amiens arriva pour 
ouvrir l'enquête sur ta présence de cet 
appareil. 

Un peu plu» tard, un pilote français du 
Bourget vint pour prendra possession d . 
l'avion. Le* explication* qu'il donna ayant 
été Jugée* Insuffisantes, ta pilote dut lais
ser l'appareil sur place. On suppose quf l 

L e c h a l l e n g e i n t e r n a t i o n a l 

d e c y c l o - c r o s s , A P a r i a 
Le comité sportif de !» Ligue Vétocl-

pédlque Belge a désigné les coureurs bei
ges qui prendront part au challenge In
ternational de cyclo-cross a Paris, le 7 f é 
vrier. Ce sont : Seynaeve, Kneepken* et 
Vermossen. 

COTONS 
I.IVF.RPOOL, 13 Janvier. 

Importations: J2.878 balles. — Américain: 
hausse, fl; Brésilien: hausse, 6; Egyptien: 
hausse, 1-3. 

Terme 7 prea 

Disponible . . . 13.04 
Janvier 12.42 
Février —.— 
Mars 12.43 
Avril —— 
Mal 12.3C 
Juin —.— 
Juillet 12.29 
Août —— 
Septembre . . . —.— 
Octobre l i s e 
Novembre . . . . —.— 
Décembre . . . . 11.96 

Recettes. — Aux Port» d» l'AtlanUqu». 
1.000: aux port» du Oolfe. 9.000; aux port* 
du Pacifique, nulle». 

Exportations. — Pour la Grande-Bretagne. 
5 000: France et Contaient. 10 000; Japon et 
Chine. 15 000. 

12 33 
11.20 
1111 
12 03 
11*1 
11J1 
11.82 

CHANCES A L'ÉTRANGER 
Londres: sur Parla. 105 13: sur Branltea, 

291.10: Esc. hors Banque. 0 9/1S; Fret a 
court terme. 0 1/2. 

New-York: sui Paria. 4.67 2/16: sur Lon
dres. Cab. Transi. 4.9115; sur Bruxelles. 
16J72. 

SUCRF.S. — Cuba: prompte livraison. 2*9. 
— A terme: sur Janvier. 304: mars. 2*5-296; 
mal. 297-296; Juillet. 297-21*: septembre, 
297-298; novembre. 296 nom.; décembre. 2SB 
nom. — Ventes: 17.000 tonnes. 

Rovuo du marché ds Msw-York 
New-York, 12 Janvier. — Après un* pé

riode de fluctuations assez rapides, la bourse 
redevenait calme mercredi, mal» les omus 
se maintenaient aux niveaux précédante, 
ce que les opérateurs considéraient **—ir* 
un encouragement. 

Le» vente» portaient sur 3 060.000 étala»*. 
L'ouverture était ferme et active, aaata 

de» avance» allant de fraction» à un peint 
au début, étalent par ta suit» iiiaemfc.kH 
ment réduite» en raison de réalisaataa*. no
tamment parmi les valeurs d-utuia» paktl-
que et le» industrielle». 

Le volume d'affaires était akxa réduit 
et le marché devenait étroit. 

Las ferroviaire». Instrumenta aratoire» e t 
aviation» offraient une certain» l*aHa»»n» 
ver» midi. 

Dans rspres-midi. les prix étalent de a e * -
veau en hausse, une bonne reprise anantaat 
le* recul» précèdent». 

D» nombreux bénéfice» sllant Jusqu'à un 
point apparaissaient à e» moment, surtout 
parmi les utilité», lea pétrolières. Insera-
menu aratoires et commerciale». 

D'autre part, en ne remarquait sue*** 
réaction de» ferroviaire», aciéries, asfeaa**» 
bues et oaouaonoatlere» tandis que ta *•**-
pe cuprifère esmblait soumis à de».e*»MM* 
excessifs La sltustloo de» grève» r*va**adt 
la* valeur» automobiles à raaaspttaB état 
camion», en raison d'un» exoeltanee de
mande courants de ce . véhicules 

La» courtier» remarquaient une daaseak*» 
croissante ds valeur* d'utilité publiques e a 
raison d'une croyance qu» l'attitade p*tl-
tlque s'améliore. 

La demande •'elarsiaealt en fin de i l s . m 
pour le* utilité» à ba» prix mal» daa* Ma 
autre» giuun** on notait vas* witala* ta» 
régularité La olOture «ea» maauttall. 
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